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Cela faisait près de deux minutes qu'ils faisaient… ce qu'ils étaient en train de

faire : en effet, il en fallait toujours plus, pour « mooonsieur le Capitaine Kirk, alias
je-drague-tout-ce-qui-bouge-juste-pour-frustrer-mon-Vulcain » jusqu'à ne plus en

pouvoir. 

En haut, en bas. Et puis encore en haut, en bas. Inlassablement, le capitaine
menait le rythme, au grand damne de Scotty, qui lui voudrait faire une petite pause,

histoire de reprendre son souffle. Ce que le blond refusa, et accéléra encore plus la
cadence. 

L'ingénieur allait bientôt craquer, gémissant de plus en plus fort, près du
gouffre. 

Le Second Spock, alias « j'ai-des-sentiments-plus-que-positifs-pour-mon-

capitaine-mais-vu-que-nous-sommes-en-services-je-ne-peux-pas-lui-sauter-dessus-
alors-je suis-obligé-d'avoir-cette-tête-de-constipé-qui-a-un-balais-dans-un-lieu-

inapproprié » passa près de la salle de nos deux protagonistes premiers, et entendit
des propos… qu'il n'aurait jamais crû entendre hors de sa chambre, provenant du

chouchouteur de l'Enterprise : des gémissements qui disait « caaapiiitaiiiiiine », et pas

qu'une fois en plus, comme une litanie, litanie qu'il ne connaissait que trop bien, mais
ceci est une autre histoire. 

Perdant son masque de sang froid « made-in-Vulcain », il entra en trombe dans
la salle, près à tuer Scotty, et montrer à son capitaine que lui aussi savait le faire

gémir… mais il s'arrêta devant l'absurde de la scène. 
En effet, ledit Scotty était à plat-ventre, les bras aux niveaux de ces épaules,

et les pliaient à un rythme régulier, poussant des gémissements dès qu'ils les

tendaient au maximum. Puis retombait comme un vulgaire sac de bananes, et importé
de Villengard les bananes ! 

Oui, notre cher capitaine Kirk faisait faire du sport à Scotty ! 
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